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Famille recomposée : organiser sans improviser
Fichier de suivi, à imprimer ou à remplir à l'écran

Ce fichier reprend les outils du livre, dans l'ordre où ils s'y présentent, avec la place pour écrire. Il ne vous
apprend rien de plus que le livre : il vous évite de le rouvrir à chaque étape.

Ce que vous faites en sortant de ce chapitre

□ Discuter, en couple, de la place que chacun imagine pour le nouveau conjoint auprès de
chaque enfant.

□ Identifier, enfant par enfant, ce qui peut faciliter ou freiner l’adaptation selon son âge et
son histoire.

□ Nommer, sans les juger, les habitudes que chaque foyer d’origine apporte avec lui.

Le terrain à connaître avant de recomposer

Un échange à avoir en couple, avant d’aborder le sujet avec les enfants.

• Quelle place chacun imagine-t-il pour le nouveau conjoint, enfant par enfant ?

• Quelles règles existent déjà dans chaque foyer d’origine, et lesquelles méritent d’être con-
servées ou changées ?

• Comment continuera de se gérer la relation avec l’autre parent resté présent dans la vie des
enfants ?

• Quel espace, même modeste, sera reconnu à chaque enfant dans le nouveau logement ?

Cette conversation gagne à être reprise plusieurs fois, pas réglée en une seule soirée.

Ce qui se décide seul, ce qui se décide à deux parents

Ce tableau ne remplace pas la discussion entre vous : il donne un point de départ pour lamener
sans improviser à chaque situation.

Comparer les deux options d'installation

Un arbitrage à poser à deux, en nommant clairement ce à quoi chaque option renonce.
Aucune ligne de ce tableau n’est la bonne réponse dans l’absolu. Celle qui compte est celle qui
correspond à votre situation réelle, pas à celle d’une autre famille recomposée qu’on regarde
autour de soi.
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Ce que vous faites en sortant de ce chapitre

□ Poser le rythme de circulation des enfants entre les foyers, tel qu’il s’impose déjà à vous.

□ Distinguer, à deux, ce qui relève du quotidien immédiat et ce qui reste réservé au parent
biologique.

□ Convenir de la façon dont le nouveau conjoint sera informé et associé, sans devoir décider
seul.

□ Choisir consciemment entre un emménagement direct et une entrée progressive dans la
vie commune.

Ce qui est commun, ce qui reste identifié par enfant

À poser en couple avant que les habitudes ne s’installent d’elles-mêmes.
1. Charges communes du foyer : logement, alimentation, énergie. Bénéficient à tous les enfants
présents, sans distinction.
2. Projets et loisirs communs : sorties, vacances en famille recomposée. Décidés et financés
ensemble.
3. Ce qui reste propre à un enfant : pension reçue pour lui, activité spécifique, frais scolaires
particuliers. Identifié, pas mélangé au reste.
4. Compte personnel de chacun des deux adultes, préservé comme dans toute vie de couple.
Le principe qui protège le mieux : ce qui est commun profite à tous les enfants également, ce
qui est propre à l’un reste tracé comme tel.

Ce que vous faites en sortant de ce chapitre

□ Identifier, pour chaque enfant, ce qui relève du commun et ce qui reste propre à lui.

□ Mettre en place une contribution proportionnelle aux revenus, ajustée au nombre d’enfants
réellement présents.

□ Prévoir une réserve pour les frais imprévus liés aux enfants.

Ce que vous faites en sortant de ce chapitre

□ Poser les grandes lignes de l’organisation avant d’en parler aux enfants.
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□ Adapter l’annonce à chaque enfant selon son âge, en choisissant un moment qui ne se su-
perpose pas à un autre changement important.

□ Fixer, dans les premiersmois, un bilan qui inclut l’écoute individuelle de chaque enfant selon
son âge.

□ Convenir qu’un changement de situation rouvre automatiquement les arbitrages posés au
départ.

Les questions à se poser si la tension s'installe

À se poser en couple, sans chercher à se justifier avant d’avoir écouté l’autre.

• Est-ce qu’un enfant en particulier concentre la tension, ou le climat général s’est-il dégradé
?

• Est-ce que l’un de nous prend systématiquement la défense de ses propres enfants, même
quand ils sont en tort ?

• Le principe d’égalité de traitement est-il vraiment appliqué, ou existe-t-il des différences
que nous n’avons jamais nommées ?

• Avons-nous déjà pris le temps d’écouter chaque enfant séparément sur ce qu’il vit dans ce
foyer ?

• Un tiers, médiateur familial ou professionnel de l’enfance, nous aiderait-il à sortir d’une
tension qui ne se résout pas seuls ?

Une tension qui revient identiquemalgré plusieurs tentatives appelle un tiers, pas une nouvelle
règle imposée sans discussion.

Lesmontants, les barèmes et les délais ne figurent pas dans ce fichier : ils changent, et ils sont tenus à jour sur paulmarcheix.com/ressources/famille-recomposee,
pays par pays. Ce document ne remplace ni notaire, ni avocat, ni médecin, ni conseiller.
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